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I. La présentation du dispositif d’enseignement 

Trois étapes sont envisagées dans le dispositif d’enseignement : préparation du contenu (2 

périodes), réalisation du contenant (2 périodes) et diffusion (2 périodes). La séquence est 

prévue sur 6 périodes, mais elle peut être prolongée si nécessaire. Voici le dispositif 

d’enseignement détaillé : 
 
Etapes de la séquence 
 

Maître Elèves 

Période 1 
Travail sur les sources 
 
Introduction 10 min 
Travail de groupe 25 min 
Mise en commun 10 min 
 

Présente le sujet et la méthode (une 
émission radio de 4 minutes). 
 
Forme 4 groupes et distribue les 
documents. Voir liste des sources 
partagées en 4 périodes historiques. 
Passe dans les rangs. 
 

Accroche: C’est quoi le travail des 
enfants ?  
 
Travail de groupe: Chaque groupe prend 
connaissance des sources de sa période 
historique. 
 
Mise en commun: Chaque groupe donne 
par oral une première impression de sa 
période. 

Période 2 
Synthèse à partir des 
sources 
 
Introduction 5 min 
Synthèse 30 min 
Mise en commun 10 min 

Passe dans les rangs. 
 
 
 
 
Validation orale. 

Travail de groupe: Chaque groupe rédige 
une synthèse écrite sur la période 
concernée avec une citation tirée d’une 
source. 
 
Mise en commun : Chaque groupe lit sa 
synthèse devant la classe avec la citation. 

Période 3  
Adaptation du texte à l’oral 
et aux autres 
 
Présentation 10 min 
Adaptation 20 min 
Mise en commun 15 min 
 

Présente les caractéristiques du 
message oral et explique comment les 
élèves doivent adapter leur texte à l’oral 
 
Validation avec relecture des synthèses 
adaptées. 

Travail de groupe : Chaque groupe adapte 
son texte à l’oral et aux autres textes de 
chaque groupe, y compris les doublons et 
les liens  
 
Mise en commun : Chaque groupe relit sa 
synthèse (attention aux doublons et aux 
liens) 

Période 4 
Enregistrement 
 
Introduction 5 min 
Enregistrement 20 min 
Mise en commun 20 min 

Passe dans les rangs. 
 
 
Validation orale (éventuellement 
rajouter une période). 

Travail de groupe : Chaque groupe 
enregistre sa synthèse (chronique). 
 
Mise en commun : Chaque groupe présente 
son enregistrement. Débat critique. 

Période 5 
Montage avec musique et 
son 
 
Introduction 5 min 
Choix 30 min 
Mise en commun 10 min 

Passe dans les rangs. 
 
 
 
Validation orale. 
 

Travail de groupe: Chaque groupe choisit 
la musique et les sons, puis monte sa 
chronique. 
 
Mise en commun : Chaque groupe présente 
sa chronique animée. 

Période 6 
Assemblage et sources 
 
Introduction 5 min 
Montage 30 min 
Mise en commun 10 min 

Passe dans les rangs. 
 
 
 
 
Eventuellement rajouter une période de 
réflexion commune sur le projet. 

Travail de groupe: Chaque groupe finalise 
collectivement et assemble les 4 chroniques 
pour former un épisode de 4 minutes. 
Rajout des sources. 
 
Mise en commun: La classe écoute 
l’épisode ensemble. Débat collectif en 
forme de bilan. 
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II. La justification de l'adéquation au Plan d'étude vaudois (PEV) pour le volet 
historique et du plan d'étude romand (PER) pour le volet de l'ensemble de la 
démarche 

 
En fonction des compétences visées, cette séquence se justifie selon deux volets. Le premier, 

historique, correspond aux attentes spécifiques à la branche. Le second, celui des MITIC, 

correspond aux visées de la formation générales. 

 

Au niveau historique, les élèves seront amenés à : 

• Situer dans le temps et l’espace les faits historiques observés. A partir de leurs corpus 

de sources, les élèves vont devoir situer temporellement (XVIIIe et avant, XIXe, XXe, 

XXIe siècle) et géographiquement (la Suisse, l'Europe, le monde) des faits tels que les 

facteurs d'exploitation et de non exploitation des enfants, les différentes formes de 

travail des enfants, l'évolution différenciée de ces pratiques, etc., dans des perspectives 

synchroniques et diachroniques. 

• Exploiter un document historique selon sa nature et son contexte propre. Le corpus 

comporte tant des sources secondaires que primaires (à l'intérieur des sources 

secondaires). Les élèves vont devoir contextualiser les documents. Ils seront 

sensibilisés au fait que les sources secondaires du corpus regardent la question du 

travail des enfants à partir d'un point de vue spatial et temporel contemporain. Le 

corpus va confronter les élèves à divers types de documents : analyses, témoignages, 

statistiques, schémas, cartes. Ils seront donc amenés à interpréter les outils 

nécessaires à la compréhension des phénomènes historiques. 

• Mettre en perspective les faits présents et passés, pour en rechercher leurs conditions 

d’émergence, leurs causes et leurs conséquences, dans leurs dimensions multiples. Il 

s'agit ici pour les élèves de faire raisonner les faits passés avec leur environnement 

actuel pour reconstruire la trame générale du travail des enfants et de 

l'institutionnalisation du « non-travail » des enfants, en étant confrontés à différentes 

synthèses liées à l'objet et à son évolution. L'élaboration de ces synthèses va 

également les amener à maîtriser en situation un vocabulaire historique spécifique 

appliqué aux faits culturels, économiques, politiques et sociaux. 

Au niveau MITIC, les élèves seront amenés à : 

• Exploiter l’écriture et les instruments de la communication pour collecter 

l’information, pour échanger et pour produire les documents en organisant 
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l’information, en l’enregistrant, en la classant, en la triant et en la retrouvant. La 

mise sur pied d'un podcast répond à ces différentes composantes. La durée de 

l'émission de 5 minutes, divisée en chroniques, va demander aux élèves d'opérer une 

sélection fine des informations pour n'en garder que le noyau, toutefois en restant 

attentifs à ce que le sens ne se perde pas. Mais également en habillant le contenu et en 

menant une réflexion sur la forme afin de rendre le fond attrayant et en l'indexant et la 

diffusant sur internet via les canaux appropriés. 

 

III. La justification didactique de la séquence 

Les réflexions sur la didactique de cette séquence portent à la fois sur le contenu et sur le 

contenant :  

• Travailler sur l’histoire du travail des enfants, c’est démontrer aux élèves que l’histoire 

est non seulement du passé, mais aussi de l’actualité. L’histoire permet de comprendre 

ce qui se passe aujourd’hui. Ce thème offre la possibilité de réfléchir sur ce qu’il a 

fallu pour que cesse le travail des enfants dans nos pays occidentaux et par conséquent 

sur ce qu’il faudrait pour que les millions d’enfants, qui continuent à devoir travailler 

dans le monde, puissent aller à l’école. 

• L’idée d’une chronique radio, c’est de faire travailler les élèves sur un sujet historique 

tout en leur montrant l’utilité de l’histoire. Faire une émission radio est une pratique 

sociale de référence et donne ainsi du sens à l’histoire.  

 

Les objectifs spécifiques de la séquence sur l’histoire du travail des enfants sont les suivants :  

• Premier objectif spécifique : L'élève sera capable de rédiger, en travail de groupe, 

une synthèse précise et simple sur l’histoire du travail des enfants, comportant un titre, 

plusieurs sous-titres, une explication écrite d’une demi-page A4 et 1 citation tirée 

d’une source historique, sur la base des documents distribués en classe. 

• Deuxième objectif spécifique : L'élève sera capable d’effectuer, en travail de groupe, 

une chronique radio de 1 minute, en adaptant sa synthèse à l’oral et autres synthèses, 

en choisissant une musique et des sons et en enregistrant/montant la chronique (en vue 

d’un épisode radio de 4 minutes avec toute la classe). 

 

La consigne générale de la séquence renvoie à une pratique sociale de référence :  
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La radio vous a mandatés pour effectuer une émission de 4 minutes sur l’histoire du travail 

des enfants. Il faut savoir que la plupart des auditeurs n’ont qu’une idée imprécise de ce 

sujet. A l’aide des documents historiques qu’elle vous a remis, la radio souhaite que vous 

présentiez les quatre périodes suivantes : jusqu’au 18e siècle, le 19e siècle, le 20e siècle et 

aujourd’hui. L’émission doit être simple et captivante, mais correcte du point de vue 

historique. Elle doit contenir des citations tirées de documents historiques. Elle doit être 

accompagnée de musique et de sons. Les sources historiques utilisées doivent être précisées.  

	  

Les consignes opérationnelles vont découler de cette consigne générale. Les élèves seront 

amenés à : 

• Lire et trier les informations contenues dans les documents historiques reçus ; 

• Rédiger une synthèse sur l’une des quatre périodes historiques, comportant un titre, 

plusieurs sous-titres, une explication écrite d’une demi-page A4 ; 

• Sélectionner une citation tirée d’un document historique ; 

• Adapter la synthèse écrite à l’expression orale et aux autres synthèses, en veillant aux 

doublons et aux liens ; 

• Enregistrer la chronique et rajouter la musique et les sons sélectionnés (libres de 

droits) ; 

• Assembler la chronique aux autres chroniques ;  

• Elaborer une liste commune de sources historiques utilisées.  

 

Didactiquement, les axes suivants ont été retenus pour la séquence :  

• Accroche de départ : Il est important de faire émerger les représentations des élèves 

sur le travail des enfants, afin de leur permettre de les faire évoluer (si nécessaire). Ils 

ont souvent de nombreux préjugés sur ce sujet. 

• Travail de groupe : La formule du travail de groupe permet des interactions entre les 

élèves et un partage des tâches. Il convient de limiter le groupe à 3-4 élèves au 

maximum pour des raisons d’efficacité. 

• Mise en commun : Dans une séquence aussi longue avec autant de travail de groupe, 

il importe de garder un fil entre tous les élèves de la classe, pour que chaque élève 

comprenne où l’on est et où l’on va. Ainsi, il y a un temps prévu pour une mise en 

commun à la fin de chaque période. Il s’agit à chaque fois pour chaque groupe de 

présenter ce qu’il a accompli. Il importe de veiller à avoir suffisamment de temps pour 
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jeter un regard critique collectif sur les productions, notamment écrites (période 3) 

puis enregistrées (période 4). A la fin de la séquence, il convient de prévoir un débat 

collectif en forme de bilan « métacognitif », à la fois sur le contenu (comparaison avec 

les représentations initiales) et sur le fait d’effectuer une émission radio. 

• Rôle du professeur : A première vue, le rôle du professeur semble plutôt discret dans 

une telle séquence. Pourtant, son rôle est primordial. D’abord, on l’a vu, dans le choix 

des documents. Ensuite c’est à lui de valider le travail des groupes après chaque 

période, en particulier les synthèses adaptées à l’oral.  Il doit également expliquer aux 

élèves les caractéristiques du message oral et l’importance des sources. Il doit être à 

disposition en tant que personne-ressource, à la fois pour le contenu et pour le 

contenant. 

 

IV. La justification épistémologique de la séquence 

Au niveau épistémologique, les élèves seront amenés à se questionner sur leur propre 

condition, étant considérés dans notre société comme des enfants. La catégorie «enfance » 

n'est pas figée mais varie historiquement et géographiquement. A travers la thématique du 

travail des enfants, les élèves seront amenés à s'interroger sur les différentes variations de 

cette catégorie.  

• D'une part, historiquement en faisant la genèse de la fin du travail des enfants en 

Europe occidentale au XVIIIe siècle pour en reconstituer son processus 

d'institutionnalisation notamment avec l'école ou les lois qui n'a pas été simple. En 

effet, la fin du travail des enfants a été confrontée à des freins culturels et 

économiques puissants (méfiance vis-à-vis de l'instruction, nécessité du travail 

domestique ou agricole). Les élèves prendront conscience que le quotidien d'un Suisse 

de leur âge il y a 200 ans, au delà de la simple évolution technologique, n'a que peu à 

voir avec le leur. Ils reconstitueront dès lors le chemin parcouru pour en arriver à la 

situation actuelle.  

• D'autre part, en interrogeant le présent, notamment les différentes réalités que 

connaissent dans le monde les enfants travailleurs et les enjeux qui leur sont liés, en 

regard des conventions mondiales et des actions menées par des organismes tels que 

l'Organisation internationale du travail (OIT).  

Ces deux approches, intimement liées, amèneront les élèves à mettre en relation le passé avec 

le présent pour imaginer des pistes d'évolution possible pour l'avenir. 



	   7 

V. La justification de la structure et de la forme de l’épisode 

L'émission dure 5 minutes et est divisée en quatre chroniques. Elle met l’accent sur 

l’évolution du travail des enfants dans les temps modernes, à travers une étude sélective de 

sources historiques et juridiques sur le sujet. Dans l’introduction, les raisons d’être d’une 

journée mondiale contre le travail des enfants sont présentées et questionnées. Puis l’émission 

s’arrête sur quatre moments-clé (à notre avis) : la conception initiale de l’enfant au travail, les 

changements avec l’industrialisation, le rôle de la santé et de l’école sur le travail des enfants 

et finalement la notion contemporaine d’enfant en tant que sujet de droits. La conclusion 

revient sur le point de départ, soit la situation concrète du travail des enfants dans le monde. 

Ce thème devrait aider à apporter un éclairage sur le monde du travail des enfants et sur le fait 

qu’il n’a pas toujours été ainsi dans les sociétés occidentales. C’est dans cette optique-là que 

le choix de la structure et de la forme de l’émission a été fait. Le but était d’aider à la 

compréhension de la construction du savoir des élèves sur le sujet, vu qu’on remonte au 

contexte historique européen qui a fait naître les lois règlementant le travail des enfants. On 

questionne le présent (commémoration d’une telle journée) à travers le passé. Nous avons 

réinterrogé nos sources et avons fait le choix de traiter plutôt le concept du travail des enfants 

dans les temps modernes, comme nous allons l’expliciter plus bas. Nous sommes conscients 

que l’émission que nous avons présentée sur le site représente notre propre point de vue sur le 

sujet. Nous estimons important dans ce sens d’offrir aux élèves la liberté de faire des choix 

différents dans le cadre de la sélection des sources qui leur sont remises. 

 

VI. La  justification de l’habillage sonore utilisé dans l’épisode 

L’habillage des situations présentées permet une mise en situation, le but étant d’entrer en 

sympathie avec l’histoire (comme on l’a vu au cours). Le corps de l’émission (à l’exception 

de l’introduction et de la conclusion) est rythmé avec une trame de fond sonore plutôt 

intemporelle et mélancolique. Respectivement pour éviter tout anachronisme lorsque l’on est 

dans les phases parlant du passé, et pour donner une couleur dramatique à ce sujet qui l’est 

particulièrement. Par ailleurs, étant donné que les témoignages présentent des faits graves, ils 

sont accompagnés par des sons de violon tristes. Nous avons volontairement pris un ton 

sérieux à la lecture des témoignages de nos sources. On retrouve la même musique rythmée 

pour la conclusion que dans l’introduction afin de « boucler la boucle », mais également pour 

entraîner et encourager les auditeurs à ne pas tolérer le travail des enfants qui a toujours lieu 

aujourd’hui dans les pays en développement.  
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L’habillage sonore qui accompagne les quatre parties de l’émission est à chaque fois 

différent : 

• Lorsqu’on parle des types de travail effectués par les enfants aujourd’hui, le bruit de 

fond qui l’habille ressemble aux sons qu’on peut retrouver dans les mines.  

• Un bruitage industriel aide à la mise en scène de l’évolution du travail des enfants 

durant la Révolution industrielle. Nous avons volontairement opté pour ne pas mettre 

de voix d’enfants dans cette partie. Car nous nous imaginons qu’étant donné le bruit 

des activités, il était difficile de les entendre en réalité à l’époque. Mais également 

pour une autre raison : on s’imagine qu’ils devaient travailler sagement et effectuer 

leur travail répétitif en silence.  

• Lorsqu’on aborde le rôle de l’école, nous avons utilisé des sons rappelant les bruits 

d’enfants dans une cour d’école.  

• Quant aux décisions novatrices du 20e siècle au sujet des droits des enfants, nous les 

avons soulignées par un cri de joie et des applaudissements d’enfants. Notre fond 

sonore est un encouragement à continuer dans ce sens. 	  

 

VII. La justification didactique des sources et documents utilisés 

Nous avons utilisé un corpus de six sources. Les types de sources sont variés. En effet, nous 

avons sélectionné des sources tirées d’ouvrages, de brochures et de documents pédagogiques. 

Chacune de ces sources se compose de plusieurs pages. Nous avons décidé de choisir les 

sources distribuées aux élèves et de les encadrer ainsi fortement. Ceci afin de gagner du temps 

sur la séquence d’enseignement qui est relativement longue (6 périodes). Mais aussi parce que 

la documentation est considérable et qu’il nous paraissait important de restreindre les sources.  

 

Nous avons sélectionné les sources  de manière chronologique. En d’autres termes, nous 

avons découpé « l’histoire du travail des enfants » en quatre périodes historiques partant du 

18ème siècle jusqu'au 21ème siècle :  

• Afin d’illustrer le 18ème siècle, nous avons choisi une source traitant de la période 

industrielle (Godard, 2001).  

• Puis concernant le 19ème siècle, nous avons sélectionné une source représentant les 

conséquences du travail des enfants pour l’armée ainsi que l’apparition de l’école 

obligatoire (Moret-Lespinet, 1997).  
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• Afin d’illustrer la période du 20ème et 21ème siècle, nous avons choisi des sources 

provenant des domaines sociaux, politiques et juridiques. Il s’agit de la Fondation 

Terre des hommes, Suisse (1999), l’Organisation internationale du travail (OIT, avril 

2010, 2012) ainsi que les Droits de l’homme avec les jeunes (Brochure Repère, 2002).  

Le choix de sélection des sources, citées au-dessus, se définit par l’intérêt de démontrer aux 

élèves la relation entre l’histoire et l’actualité ainsi que les démarches à entreprendre pour 

supprimer le travail des enfants. Pour réaliser cet épisode radiophonique, les élèves ont à 

disposition les six sources, composées de plusieurs pages, et ont le choix de prendre les 

sources dans leur totalité ou uniquement des passages. En d’autres termes, ils sont autonomes 

au niveau de la sélection des informations nécessaires à la réalisation de cet épisode 

radiophonique.  

 

VIII. La justification didactique de l’activité du niveau le plus élevé de la taxonomie de 

Bloom 

Le modèle de Bloom est un modèle pédagogique utilisé pour la conception d’activité dans le 

domaine de l’éducation. La taxonomie de Bloom se compose de six niveaux, dont : la 

connaissance, la compréhension, l’application, l’analyse, la synthèse et l’évaluation. Il s’agit 

d’un système pyramidal qui fait que les objectifs du niveau supérieur sont atteints uniquement 

lorsque ceux du niveau inférieur sont accomplis.  

 

La réalisation de cet épisode radiophonique podcastable englobe plusieurs niveaux de la 

taxonomie de Bloom :  

• La première étape de la séquence est de l’ordre de la  « compréhension ». En effet, à 

partir des documents distribués à chaque groupe (corpus de sources), les élèves 

doivent lire ces derniers, comprendre les informations et en saisir le sens.  

• La deuxième étape relève de « l’application » et de « l’analyse ». Tout d’abord, les 

élèves doivent choisir et organiser les informations se trouvant dans les différents 

documents distribués. Puis, ils doivent les distinguer et les analyser en vue de rédiger 

une synthèse qui servira  à la réalisation de leur chronique.  

• Toujours selon la taxonomie de Bloom, la troisième étape est de l’ordre de la 

« synthèse ». Il s’agit de l’activité du niveau le plus élevé dans ce dispositif 

d’enseignement. Dans un premier temps, les élèves doivent réunir et combiner les 

informations tirées des sources sous forme de synthèse, puis adapter la rédaction de 
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cette synthèse à l’oral et aux autres synthèses de la classe. Cette activité requiert de la 

part des élèves d’assimiler les caractéristiques d’un message oral. Dans un deuxième 

temps, chaque groupe d’élèves assemble les éléments nécessaires, tels que la synthèse 

« oralisée », la musique et le son, afin de créer une chronique d’environ 1 minute. Cet 

assemblage leur demande créativité et originalité. Pour achever cette séquence 

d’enseignement, les élèves doivent joindre les quatre chroniques afin de former un 

tout cohérent et produire un épisode radiophonique podcastable d’environ 4 minutes. 

 

IX. La réflexion critique sur l’impact potentiel sur le travail des élèves (structure, 
contenu et finalité) de la diffusion de l’épisode sur internet 

L’impact potentiel de la diffusion sur internet du travail des élèves comporte plusieurs 
aspects : 
 

• Structure : Les élèves doivent s’adapter au médium, notamment revoir la rédaction de 

leur synthèse par rapport à l’expression orale. Ils doivent également s’assurer de la 

cohérence de l’entier de l’émission et par conséquent effectuer un solide travail de 

coordination et d’organisation avec les autres élèves.  

• Contenu : L’émission devenant publique en étant diffusée sur internet, les élèves 

chercheront à être « infaillibles ». Ils ne voudront pas être « attrapés » sur 

d’éventuelles erreurs. Le professeur doit profiter de cette séquence pour démontrer aux 

élèves que les informations sur internet peuvent être véhiculées par « n’importe qui » 

et qu’il importe par conséquent de toujours veiller à l’auteur et à son sérieux avant de 

croire à son message ainsi que diffuser soi-même une information. Notamment, il 

s’agit de préciser les sources sous la forme d’une bibliographie et de veiller à les citer 

correctement. 

• Finalité : Faire une émission radiophonique peut se révéler être une motivation 

supplémentaire pour les élèves. Ils pourront ainsi entendre et faire entendre le résultat 

de leur travail. De plus, ils sont appélés à être ouverts à la critique éventuelle venant 

de leur entourage ou de tiers. Par ailleurs, les élèves prennent conscience de l’impact 

de leur travail sur autrui. 

 

En conclusion, la construction d’un épisode radiophonique podcastable en classe d’histoire 

permet aux élèves de passer de la réception à la production d’informations. Ils sont amenés à 

devenir des acteurs conscients de ces nouveaux médias dont ils font quotidiennement usage 

sans trop se questionner. 
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Corpus de sources 
 

v Godard Philippe (2001). La vie des enfants travaillant pendant la révolution 
industrielle, Paris : Edition du Sorbier, p. 16-17-24-46-47. 

 
v Manuel pour la pratique de l’éducation aux droits de l’homme avec les jeunes (2002). 

Le travail des enfants, Strasbourg : Conseil de l’Europe, Brochure Repères, p. 421. 
 

v Moret – Lespinet Isabelle (1997). Usines et ateliers au XIXè siècle. Les deux vecteurs 
de l'aventure industrielle, Centre national de documentation pédagogique : Textes et 
documents pour la classe, n°736, p. 24-25. 

 
v Morin Suzanne (2012). La normativité internationale relative au travail des enfants : 

l'approche abolitionniste de l'OIT remise en cause, Université du Québec à Montréal : 
Mémoire de la maîtrise en droit international, p.15-16. 

v Organisation internationale du travail (avril 2010). Le point sur le travail des enfants, 
Genève : Bureau international du travail, fiche de 2 pages. 

 
v Pittet Christine (1999). Je suis un enfant et je travaille pour vivre, Fondation 

Education et Développement, Genève : Terre des hommes Suisse, p. 3-4-9-15-19-21-
22-23. 

 
 

Sources distribuées par groupe 
 
Groupe 1 
 

v Godard Philippe (2001). La vie des enfants travaillant pendant la révolution 
industrielle, Paris : Edition du Sorbier, p. 16-17-24-46-47. 

 
Groupe 2 
 

v Godard Philippe (2001). La vie des enfants travaillant pendant la révolution 
industrielle, Paris : Edition du Sorbier, p. 16-17-24-46-47. 
 

v Moret – Lespinet Isabelle (1997). Usines et ateliers au XIXè siècle. Les deux vecteurs 
de l'aventure industrielle, Centre national de documentation pédagogique : Textes et 
documents pour la classe, n°736, p. 24-25. 

 
Groupe 3 
 

v Pittet Christine (1999). Je suis un enfant et je travaille pour vivre, Fondation 
Education et Développement, Genève : Terre des hommes Suisse, p. 3-4-9-15-19-21-
22-23. 

 
v Morin Suzanne (2012). La normativité internationale relative au travail des enfants : 
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